
 
 
MIGRATION 
 

 
Seul dans l’abîme du deuil 

Sous le sable de l’Histoire 

Fuir la grisaille du voyage  

Lever le voile des habitudes 

S’aventurer dans l’unique  

Arrêter le temps  habiter l’espace 

Éclairer l’obscur d’un vertige salutaire 

Exister par les mots là où loge l’indicible 

Dorer de poésie de l’inéluctable décrépitude 

Extirper la beauté des surfaces défraîchies 

Cultiver les métaphores accrochées aux nuages 

Habiller les matins d’émerveillements béats 

Nourrir mon âme d’une sève nouvelle 

L’offrir en bouquets de sourires et de larmes 
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